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Quand en 1775 l'armée de Charles III assiégeant Alger a été 
battue et forcée à la retraite 1 - il était évident que ceci ne 
constitue • nullement la fin définitive des attaques réciproques. 
L'Espagne tenait non seulement à garder ses positions en Afrique 
du Nord (Oran, Mers el-Kebir reconquis en 1732) mais aussi à les 
élargir après avoir brisé la puissance algérienne - ce que l'on peut 
définir comme ,,programme-maximum". La solution de compromis 
c'était de toute façon maintenir les positions citées ci-dessus tout 
en limitant en même temps les tributs payés 2 et en obtenant les 
garanties concernant la liberté de navigation et la sécurité de la 
flotte et des ports. Alger, de son coté, soucieux de ses propres 
profits, cherchera d'abord à refouler les voisins ennemis des posi­
tions occupées 3 et dans les autres affaires ( contributions, liberté 
de navigation) à maintenir le statiis quo. Il ne faut pas oublier 
que- bien que affaiblies - la piratterie et les rançons consti­
tuaient toujours la source principale des revenus d'Alger. Ces 
revenus c'était en même temps la condition de maintenir le po­
tenciel nécessaire de défense: grâce à eux on renforçait les fortifi-

1 Le déroulement et la description détaillée de cette attaque sont 
inserrés dans le volume précédent: v. T. 0iecierska-0hlapowa, 
Attaque des Espagnols contre Alger en 1975 d'après Tibr al-masbiik 
fi gihad-i guzat-i Gazâ'ir wa'l -mulük, Folia Orientalia XVII, 1976, 
p.101-116. 

2 Dans le cas de l'Espagne le chiffre était de 23.000 piastres par 
an -v. Mouloud Gaid, L'Algérie sous les Turcs, Tunis 1975, p. 163 . 

. 3 L'Algérie recouvre Oran seulement en vertu de l'accord signé 
le 9 décembre 1191 ~ ibidem, p. 165. 
4 - FoHa Orientalia, t. XVJ\II 
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cations, on payait la solde à l'armée, on renouvelait la flotte 4• 

Surtout le paiement régulier de la solde présentait le problème 
particulièrement important, étant données les difficultés toujours 
croissantes dans le recrutement des volontaires en Anatoliè 5 • 

Ainsi ,,la piratterie algérienne" continuait à présenter la menace 
générale et pour cette raison --:- après les événements cités du 
1775 - ne voulant pas être isolé dans son combat contre l'ennemi 
algérien toujours aussi dangereux, le roi Charles III a commencé 
les négociations avec Gênes, Naples, Malte et Livorne, ayant pour 
but organiser une expédition commune 6 • Indépendemment de 
cela Charles III essayait - par la voie diplomatique~ d'amener 
Alger à entrer en pourparlers. Faisant appel à l'autorité du sultan 7 

il lui demandait d'intervenir, ce que le sultan a accepté de faire. 
Pourtant le résultat de cette intervention prouve combien auto­
nome, indépendante de l'opinion de Constantinople était la po­
litique de i'Algérie. Le dey 8 a refusé à l'envoyé du sultan tous 
pourparlers avec l'Espagne tant qu'elle ne renonce pas à ses in­
tentions de guerre et n'arrête pas les préparatifs armés 9 . 

L'Espagne n'ayant pas obtenu l'acc.ord pour les négociations 
et occupée entre temps par la guerre avec l'Angleterre, .ne pouvait 
pas essayer d_e prendre sa revanche plus tôt. En 1783 seulement, 
après avoir porté ce conflit à terme, elle envoie l'expédition suc­
cessive contre Alger 10 • L'histoire de ce conflit de guerre sera, 

4 La flotte algérienn~ qui, à un certàin mqment reposait _surt~ut 
sur les bâtiments à rames et les chébecs, a suivi avec le temps l'ex~mple 
des flottes européennes et possédait: frégates à 44-50 canons, corvettes 
à 22-26-30 canons, galères, chaloupes canonnières, chaloupes à mor­
tiers ét d'autres -v. Shaler Wi-lliam, Esquisse de l'Etat ,il,'Alger, 
Paris 1830, p. 51-52; aussi M. Gaid,. op. cit., p. 163. 

5 Vers la fin du XVIIIes. le nombre de soldats de l'armée fixe 
a baissé considérablement et ils étaient 5 à 6 milles par rapport aux 
20 milles au début du XVIII 0s. -v. Gaid, op. cit., p. 142, et Abdal­
lah Laroui, L'Histoire- du Maghreb, Paris 1970, p. 249. 

6 M. Gaid, op. cit., p. 163 et Mubarak b. MuJ:i.ammad al-Hilalï 
al-Maylï, Ta'r~ al-Gaza'ir, Alger 1964, vol.III, p. 233. • 

7 Abdülhamid I (1773-1789). 
8 Muhammad b.'Otman (1766-1791). · 
9 V. M. Gaid, op. cit., p. 163, et Ta'rï~ al-Gaza'ir, p. 233. 
10 Le commandement de l'escadrille destinée à attaquer Alger 

a été ~onfié à Antonio Barcelo. Antérieurement, pendant la guerre 
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presentée ici d'après les renseignements puisés au manuscrit turc 
du XVIIIe siècle, intitulé Tibr al-masbûk fi gihad-i guzat-i Gaza'fr 
wa'l-mulûk 11

• Les faits enregistrés successivement seront illustrés 
par les fragments 1·elatifs du texte dè la chronique, traduits du 
turc en français.· Le choix des fragments a été fait d'après les 
informations qu'ils èontiennent et qui concernent directement la 
guerre navale en question. 

• .À cause du cadre limité de cet article, on • a laissé dè côté les 
informations moins essentielles et les digressions, certainement 
trè's intéressantes pour d'autres raisons, mais n'apportant rien de 
nouveau au déroulement des événements présentés. 

* 
* * 

1. Dans l'introduction l'auteur du manuscrit initie le leèteur 
aux événements historiques de la ·dernière dizaine d'années. Ces 
événements doivent constituer, dans unè certaine 1nesure, le fond 
pour la relation ultérieure:' ,,Quand en 1189 12 ies giaours espagnois 
ont été battus en Alger et sont ·retirés - ils se sont alliés avec 
les Français contre les Anglais 13, mais combattant 5 ou 6 années, 
ils n'ont pas vaincu les Anglais. Et n'arrivant pas à conquétir 
la forteresse appelée Gibraltar 14 ils ont eu l'idée d'utiliser les 
chaloupes appelées barèasses 15 et quand les Anglais ont perdu les 
forces- [les Espagnois] ont détruit la forteresse citée (p. 18), mais 
ils n'ont pas· réussi à. la conquérir. Ensuite ils ont signé la paix 
mutuelle" (p. 19). 

avec l'Angleterre, il commandait les forces qui bloquaient Gibraltar ---: 
v. Enciclopedia Universal nustrada, vol. VII, p. 713. 

11 La Bibliothèque Nationale d'Algérie,. le manuscrit n° 1640; 
explications supplementaires v. T. Oiecierska Ohlapowa, op. cit. 

12 1775. 
13 1779-1783-le siège de Gibraltar par les 'Espagnols et les 

Français. Le commandement du côté anglais étai aux mains du général 
Elliot - v. l'Encyclopédie de l'Islam, vol. II, Leyde-Paris 1928, vol. IL 

• 
14 Dans le texte turc, jl:..., J:~. 

• 
15 Dans le texte turc.o_,,..,;';J, ang. launch= fr. barcasse, esp. barcaza 

Ont peut déduire du texte ·qu'il s'agissait des chaloupes canonnières 
et bombardières. L'auteur emploie des noins différents: ·barcasse, 
ehaloupe, felouque. • 
4• 
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.x... -c_... _:,_, .. k ,_)...(... _:,_,: d! -c_... .s)l.( J_,:;l:-1 4(; y~ .( J; _,....J _,1 .l.(Ï 

_;li._;.! ..,.,_,,.i; -c_'.JjJI d;)l.( _;~1 ..,.,_,1_,1 J!IJ! ..J:I _;-;) • .;.C.:.( ..,.,_,J_,_:,_,! • .iJIJ':"' 

• ...1:IJâ. J! 4:.li î~ Jb J:':"' ':"'>:J_( .:_,.;.:.i> d:!_J;l_( _;JCI ..,.,_,1_,1 •Jj_,I ..J;·lï.,. ,: ... 

J_,c.A J_,I ..,.,.,1.,1 j';"'l" .s)l.( _;:1(;1 ':"'J.J.:I .il:c'.I .s)llx ... .s)S"...1:.i Ù.J:";') ..,.,.,~ 

IJ:I Ê"' • .;.;J::!~ ':"'>:J_,I .s_:,J.;,:;J -c_ ... l.JÏ _:,10 J...1~;·1 ':"'I.? (p. 18) .s)kc J:':"' 

(p. 19) ...• .;.;~ ...1l_,l 

2. L'auteur du manuscrit énumère les raisons qui, soi-disant, 
ont provoqué en 1783 une nouvelle intervention armée de l'Espagne 
contre .Alger: ,,Cette année passée, ces giaours, en aucune façon 
n'[ont réussi] à reprenre leur matériel de guerre, laissé en Alger. 
Et la taïfa juive - sans l'autorisation de notre seigneur 16 - s'est 
livrée aux actes ignobles sur ces infidèles c'est-à-dire a commis 
des meurtres atroces sur leurs arrières. Les actes commis par ces 
Juifs ont rendu les infidèles furieux. En plus, nos affranchis noirs, 
convertis à. l'Islam, ont trouvé sur le champ de bataille les tam­
bours royaux. Ils en étaient tellement contents comme s'ils avaient 
pris des quantités de l'or et négligeant d'autres proies ils ont 
emporté ces tambours royaux, les ont :tr).iS au cou et battaient les 
tambours avec force dans toute la ville. Aux yeux des autres cet 
événement a fait honte au roi 17 (p. 19)". 

0..c.;_,)., _:,_,...1;_,<;_, l[ .::.,l~A ._i-...1;1J! .xë.l';"'_,I Jlj';"' o.J.i!l_,- ,:- )l.( J_,I 

r J-• J;_l 0Y. .s)l.:. J' d J·:):_...1JI • ) )l.( J_,I ,j-.i 0 .... o\Â.°lk t.5.i fa:-' ':"' >;:..Â':"' 
d):.ifa'. . .J! • .;.;j.( ...1;·1 J·• _;-.::..:-l:A if•! <ë-:))_.,J d;) -~::> 0;·_,A 0:·! . • ...1;)-( ~-1 

) ·) 0).,JjÏ if·: j.():A r:" r:..i! r,t\-' ..,.,_.,1.( (.._,( .::..:_lé o)l.( 0;.., J-:I .sJS ...1;·1 

0_,:JI d! d: <ë-:Jll dJL( );Ar~" J_,I t'L._,( ..,.,_,1.( .::..-IJ ,::Jl:k JI) • .;.;J'. d:':"' 

<ë-:))é >! _, ..,.,_,...1:I l.;!. if!.Jl:k JI) J_,I ':"'>:",.!. <ë-:.::=,é .?I ..,.,_,...1:_I .k> Jl~ J,.'f[ 
..,.,_.,1.()c .x::! lA )li) .::..:lé ,li)...;:_!>! • .;.;j;.;,)l':"' Î-'<Î-'( oX:c:I .::..:'i_, ':"'P 

(p. 19). 

16 Il s'agit du dey MuJ;tammd b. 'O~man. Dans le texte l'auteur le 
nomme le plus souvent ,,MuJ;tammad Pacha" 

17 Il s'agit du roi Charles rtr. Dans cette constation de l'auteur 
du manuscrit on peut remarquer une certaine naïvété et la tendance 
à disculper le côté algérien de toute accusation (,, ... sans accord de 
notre seigneur"_!) Par contre, il est vrai qu'en 1775, quand les Espagnols 
pris de panique s'enfuyaient du champ de bataille, ils ont laissé sur 
la côte leur matériel de guerre, les morts et les blessés. (v. le manuscrit, 
p. 15; et M. Gaid, op. cit., p. 163). 
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3. Mul;lammad Pacha, informé de l'ataqque projetée par les 
Espagnols envoie des lettres aux watâri-beys, proclamant l'état de 
l'alerte de guerre: ,,Cette année les Espagnols préparent de nou­
veau une attaque puissante contre Alger . .Alors établissez vos 
camps, pas trop dispersés, éloignés de 3 à 5 jours [de marche] 
d'Alger, attendez de nos nouvelles et tenez vous prêts. Si nous 
entendons la nouvelle que la sinistre flotte des giaours approche -
nous vous enverrons nos courriers" (p. 20) 18. 

0;.., )_;- J-' ..... (J_( )_, 0 \:J"'·;· r:k" <ë-!_Jj_,I JI_;':"' J_,:;l:-1 .:( -c_..., _,! 

J- ':"ïl •(i:A .s) ,i,:. ':"' _, ...1:_I C,I Jk .,1 -:-!.f -:;L ... ,, 0.,< If! (_JI • JI j';"' 

L.,.i d:cL( ':.·) d)l.( )1 J- ,J_,I l:e.A ':"'Y·_,., c,:>\9_, _:,_,( l.~. 0-'..i!J 

(p. 20) r:.J•...1:_I Jl-) J...l;J .)_;- • ...1;...11-.,1 t_.,.-A -~:1)., t.5- -..._,,;;,. 

4. ,,Et de nouveau notre seigneur, Mul;lammad Pacha, à com­
mencé à recevoir successivement des nouvelles venant du padi­
schah de Fès et de la côte, racontant que les infidèles effective­
ment partent contre .Alger" (p. 21). Et aussi ,, ... des lettres sont 
arrivées, adressées à la taïfa juive par les Juifs de Livorne 19, où 
il était dit: tenez-vous sur vos gardes, étant donné que cette année 
la flotte des infidèles part contre Alger[ ... ] Ces Juifs ont com­
mencé à louer, payant deux ou trois fois plus cher, des demeures 
dans la montagne connues sous le nom d'Abu zari'a où ils (p. 21) 
s'établissaient et ils rassamblaient tout leur bien. Et certains 
yoldaches avertissaient les Juifs: eh, les Juifs, l'autre année, sur 
le champ de bataille, à l'arrière [des troupes] des giaours, vous 
aV'ez accomplis des actions ignobles et des meurtres atroces et vous 
avez brûlé vifs certains des giaours. Et ceci est arrivé à l'insu de 
notre seigneur. Les giaours, rendus furieux par ce fait marchent 
maintenant contre vous. Et qu'est-ce qui va arriver alors"î (p. 22). 

18 L'auteur de Ta'rïh al-Gaza'ir cité ici nous transmet le contenu 
identique de c«;it ordre (p. 235). Le réscl.tat de cette mobilisa~ion s'est 
manifesté dans l'arrivée des contigents très nombreux des soldats 
venant du pays entier (les beylics de Constantine, de Titteri et de 
Mascara). Abdallah Laroui (op. cit., p. 251) mentionne aussi la 
participation des Marocains. 

19 Dans le texte tmc 4;J_,; .JI. 



Les Européens 20 ont reçu des informations semblables et eux 
a.ussi ,,ont commencé à transporter leurs biens, les marchandises 
-et les fonds de commerce dans leurs demeures aux alentours de 
la ville et ils attendaient l'arrivée des infidèles" (p. 22). 

él.;__,1...,: )~ 0-L'..:;l~ f;:i_, .:.,.i.:....l!..:il~ cr' •_;.:..>..:.tl l;,l~ ~ [ ... ] ...:.( 

(p. 21) J.:i .~L( •JI_;~ --=:li jL( ..i•: ~..û.:.: û( ~;:i) 

,._;~I.A." élfaL . ..,.,_,.1S ):_,::G l""::"""" .:.,...1:): .:i-'6: (;J_,; -ùÏ (.'...., ...:lk , .. P-'6~ 

,J.,1 ~:J JJ .i.:.:JjJI ..:;A)., <..$""'l..:;_,.:i d_,;L( .;1_;~ ...:. .. .,! • ..::li IJ.j él_,)_,( 

~I • ?. ..:.,l; ...,~ _,1 _,.:.Çt ._;:) (':"4! ~k ...J _,~ -u:I cl.: .:i (.:J}I _,:Ï _A :i -'6' .. 

<1,:.J_,1 üf\ ... :i) ~! ..,.,.,(~ (_,) ~: ._;:)1\i;'I _, J:...l!.: (p. 21) (.;Jo)" 

.d_,;L( • ...1;_,~ ~~ o:i ~l .. ~ .. )_;.. J::i-'6'. <.SI fal..\l_,,_ if".! 0...1:_fi.:iJ!.:­

él_;.:J'....>..:.tl _;:;_.:iJ...1:I )::JL. JI_,>! J~ _, cj.!. ~ ...:.:) J~ :il d:.'.) ...:::> .j~ 
~; fll> d_;.. <.S.A..!. • ...1û( •~Jj_,I ..,.,_,...1J)k <..S)l..( d_; .. ._:;.l_,1 <..S)~ 

~.(~ ·) (':"4! ..i'.Jll~I ..:.,)~· ) (k;l;)A _, ü'.Jll.:-1 ~ ... (p. 22) )_,J.,1 
(p. 22) _A ..\l _,I fi.J...::.,. (;....,(.l_( d )L\, )'. ..û.:.: 

5. ,,En 1197, le 29 du mois de s' abiin 21 c'est-à-dire d'après le 
,calendrier romain le 13 juillet, mardi avant la soirée, la sinistre 
flotte des giaours (p. 23} [ ... ]est entrée dans le Golfe d'Alger et 
a jeté l'ancre en face des fortifications, à la distance de 5 a 6 lieues" 
(p. 24). 

Il y avait des navires de guerre ( don~ deux navires de Malte 
:avec 70 à 80 ·canons), brigantins, demi-corvettes et d'autres. 

20 Dans le texte turc j_,:lL. - ce ·qui signifie en premier lieu des 
-consuls européens, mais ici le terme est employé dans la signification 
plus large. 

21 Ce Qi correspond à la date du 30 juillet 1783 d'après le ca end.Tier 
grégorien. En général on cite le 29 juillet comme date de l'arrivée de 
la flotte espagnole (v. G. Yver., l'Enc. de l'Islam, voi:·r. ,,Alger". Le 
consul français à Alger donne dans son mémorial la même date et il 
indique le 1er août comme jour de la première attaque - v. Ta'rïh 
q,l-Gazâ'ir, p; 234) M. Gaid (op. cit., p.163) écr:ït que la flotte espagnole 
est ·arrivée le 1er août, ce qui semble être une certaine-simplification. 
Il' ne prend pas en considération la différence de 3 jours entre la date 
-de l'arrivé etla ·première attaque. Par contre·l'auteur de Ta'rï-1.!: al-Ga­
.zâ'ir cite le .. 13 .juillet. comme date de l'arrivée (ce qui correspond au 
calcul éronné du temps adopté par l'auteur de la ·chronique turque), 
mais il donne le 1er août corne date de la première attaque. 
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À part cela l'auteur mentionne environ 50 chaloupes canonnières 22 • 

D'après la description les Espagnols ont déployé des faux pavillons 
multicolores. 

"-:-4JJ '-:-'[_. .:_,_,é( <5-";j_,;k (..S"...1'. d..i'./ .:.,l;•;, olA <.S.A'. .:_,L;.1. j.J'. cl! ~ .. 
l:.;_,:i cl;jl..( J.,A.-1 Jl_,..ûl J:; J_,( ~~• .:.,_.,( ~~JI <JJI cl;~ oJ 

• )~ ))! ...\:•! ~ _;li ,.;.! 0-' J~ )-'! '-:-' _.,L( ~j j (Ô ).,< [ ... ] (p. 23) I.S .. ~ .... _,,..:.,. 

(p. 24) J-'J!..l.:.i:AJ J!l.A 

6. ,,Le troisième jour, vendredi 23, après la prière de l'après­
midi, quelques brigantins se sont détachés de la sinistre flotte et 
dans leur sillage on a dirigé dans l'ordre établi 48 ou 50 chaloupes 
canonnières. [Elles] sont àrrivées en face du méandre du Nouveau 
Fortin[ ... ] se sont faufillées jusqu'aux canons de fortification 
(p. 25) et se sont mises à bombarder Je coté musulman. Les fidèles 
de leur côté ont commencé en même temps à foudroyer les misé­
rables giaours du feu de leurs fortifications c'est-à-dire du Fortin 
Central, de Ra's 'Amar, ainsi que de quelques canons de Nouveau 
Fortin et des bastions de Bab al-wadï" (p. 26). 

Les pertes algériennes étaient évaluées comme peu signifiantes: 
11 ou 12 obus ont fait quelques dégâts dans la ville, mais les for­
tifications n'ont pas été atteintes. 

0 ...\.'.... (.-_.,,;,;... L ., .:i ,J.. • ...\.'..S! ,Js::;_ 1 ...,1 • _,(a .:., ...1'. ...\.'..Ç 1 .:., .,< (.~ .:., _,( i.s~~., 1 

~-'! •Jl~ Jll· .,~L _ _, _;(.. C,j ..i-'. <..S).(...1'.:i .:,Y.";~ ~;:i) d.;t _, '-:-'?• 

[ ... ] '-:-'_.,L( ...:. .. -u:l.,. J:-..,:.-' cl~J_,! f,_ '-:-'J...1'.I •Jj._,I •-:-·/)" _, ..__.::.-.1 ..i'.J:5' 
(~l.. ...:'.JjJI i )\...1 ü:) ~A .J! (p. 25) cS :i ...,< ,.;.;.,S: dl d.::)!.,k (.J.J! 

tS):..,k if": él_,~J.,: J:,_ ., ).i, ..rî) ., C.J-'i i.su:._.,< .:.,...1iJ~J.,: i:>1 .. 1., <..S...U~: 

.:,l)t ._;;Ï ~JjJI dJL(\;, Jlt( .:.,.:iJ.f _,1...,: )l::lk Lf'"! .:.,...t:i_}, <..S.:il_,JI ..,.,L _ _, 

(p. 26) ... ..,., _.,~l ... 

7. Tout de suite après la description de la tentative de l'attaque 
des Espagnols apparaît pour la première fois une remarque très 
inté_rressante de l'auteur sur le fait que le côté algérien a été 
surpris par cette attaque et que la ptéparation pour la, défense 

22 Ce chiffre approximatif ne diffère pas beaucoup du chiffre de 
60 • chaloupes canonnières et bombardières cité dans Aperçu historique, 
statistique et topographique sur l'état d'Alger, Paris 1830, p. 63. 

23 le 2. _VIII. 
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efficace contre les chaloupes canonnières et les chaloupes bom• 
bardières espagnoles a été insuffisante. Étant donné la grande 
facilité de manoeuvre de ces unités, les batteries algériennes et 
les autres moyens de défense d'artillerie se sont montrés peu 
efficaces. Et à, partir de ce moment-là la recherche des solutions 
constitue un motif qui reviendra très souvent sur les pages de 
cette chronique; ,,Si nous avions eu 30, 40 de ces barcasses" -
dit l'auteur - ,,les giaours n'auraient jamais pu bombarder 
Alger" Cr-27). D'après l'auteur la situation se présentait de la 
façon suivante: ,,Quand tout d'un coup les barcasses des giaours 
[sont sorties] dans la mer, nos commandants d'artillerie[ ... } 
sont restés sans ressources parce que si nous avions tiré horizori~ 
talement ~ nous aurions touché la mer et si nous avions levé nos 
canons vers le haut [même] d'un doigt [les balles] passant au­
dessus des giaours seraient tombées [également] dans la mer. [ ... ] Et 
bien que ces maïtres d'artillerie étaient effectivement parfaits dans 
leur art et se servaient des canons comme si c'étaient des fùsils -
tout cela n'a pas servi à grand'chose. Quand les chaloupes de ces 
giaours, appelées barcasses (p. 27), ont apparu, les canons n'ont 
pas supporté l'épreuve et ne [les] atteignaient pas. Et quand nos 
canonniers renforçaient le feu, [c'était comme si] avec un baton 
sur 15 ou 20 lièvres on touchait une paire. [ ... ]En plus les giaours 
ont inventé une nouvelle manière de mener le combat: de l'endroit 
où nos balles ne les atteignaient pas, ils envoyaient les leurs qui 
atteignaient la ville" 24 (p. 28). 

24 En 1767 l'amiral vénitien Angelo Emo a envoyé au Sénat de 
Venise une sorte de dépeches-rapports ou il décrivait l'état des ortifi­
cations d'.Alger et donnait son avis sur l'importance des forces mari­
times nécessaires pour les détruire. Entre autres il faisait remarquer le 
fait que de nombreuses fortifications se trouvaient trop loin de la 
côte pour pouvoir garantir la défense efficace de la ville . .Alger étant. 
situé et bati sur le terrain en terrasses, il souligne la nécessité d'utiliser· 
les bombes incendiaires. Il est aussi d'avis que des galiotes à bombes, 
demi-frégates, demi-gros navires de ligne et chébecs pourraient être 
très efficaces pendant l'attaque . .Ainsi on voit que les méthodes d'assiéger 
.Alger de façon efficace étaient scrupuleusement étudiées et analysées -
v. A. Sacerdoti, Les fortifications d'Alger en 1767 décrits par l'Amiral: 
vénitien Angelo Emo, Revue Africaine, 1951, p. 188-189. 

1. 
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Le fait que le côté algérien a pris conscience de la, propre 
faiblesse mène en conséquence à l'importante mobilisation des 
forces: le dey Mu];lammad b. 'O!man ordonne à Seyyid ~asan, 
commandant de l'arsenal, de procéder immédiatement au recrute­
ment renforcé de nouveaux canonniers, de perfectionner sans 
arrêt l'exercice, d'augmenter la solde (p. 29-30). 

_j~\ç. l'.).\AJ.\'..)l -:-'}, ):.!.~ <.?!_,k ._,;l J!lJ! •_j.(:, c5_,l;_,,:c;~ d)l.< lJ:j 

(!_J <./-'l:, jA J~J! J(I__, JJ)) cSJ½ d..., ~j o_jil yl <.i)k J(j IJ~j JJ).:;..$ 

-:-')k c5).ÏAA 0::C!_,k J__,I [ ••• ] J-1:5 4:_L_JJ -=-'-''{ 0-l;JjJl d)l.( J_,l d .... J-1:i 

d)l.( J__,I .-1,'l, 4; 0CJ 1 .,JJl)l,. .-1;_,i...:J j Jt. d:;_,;· 
0

:_,k __, j,ol.( .~ 

) _ _,! -=-'-'k .>! -=-'_,l__,l~lk (p. 27) .-1;jy_ ~J., c5)Jl-1:..... c5)S-1:., 0_,,:c;'J 

0 t;, _,k <ll:i '":'"7 .... c5).;.k1 • .,L_j 0 :>k .)L( c5)jli 0 ,:c!_,k J_,I 1_,LÎ -1;{~; 4i _,, 

)L( J_,I [ ... ] c5-1:I 1_,l.< l.5 .... J;_, ÔJ! 4....J_( ..:;. .... lJ ~LSA j, ..;: ,))l JL. _,~ 

cS) 4:A>: d)L< J.,1 0 :,J:. 0 ;:_-1A)., J.:.)!_,k r:J: -=-'-'·-1:_l :,l':":.' Jiy-· 0 -1:S:::. 

(p. 28) 24 J_,l.( -c.:. ~) 

8. Samedi 25 , après le lever du soleil, les Espagnols répetent 
l'attaque qui dure deux heures et demi. Les effets de cette attaque 
n'étaient visiblement pas très durs puisque l'auteur estime les. 
plus grandes pertes de cette façon: ,,Dieu soit loué, la ville non 
plus n'a subi des dommages importants. Une quinzaine [ d'obus] 
est tombée ou un peu plus. Quelques uns ont atteint Ra's 'amar 
et ont tué quelques personnes, d'autres ont été blessées. Deux fois 
on a atteint le Fortin Central. Là-bas [aussi] il y avait des morts 
et des bléssés" (p. 31). 

(>-1.J_,l J~ <ll:I ~H:A -c.:_~., l.5;.., -~~ l.5 .... 4;) 4~ J_,l Jl..; .JJ -1. .. JI 

J! -:-'Y-'.) J!-IAA J! .)~ <..)"'ÎJ 0s::l., J-1~ • .!,.,.,) • .,L__., l.5~1 J! :,_,'°'"L_., ..;: 0.,1: 

~., .-1;1 -:-'Y-'., ~l 4'""J-'! j.(.__,(_, J-1.:..;! [_-'?. 1 1-IAA J! _, ~ )-1AA• 

(p. 31) ... -:-> _,J .,1 (.l?. _, .,\~.!, 

9. Après le repos du dimanche, lundi 26 , l'auteur mentionne 
la troisième attaque, qui a duré, elle aussi, deux heures et demi. 

25 le 3. VIII . 
26 Le 5. VIII. Cette attaque considérée peu dangereuse par l'auteur 

de la chronique turque, a été évaluée comme une de deux plus durés. 
d'après le mémorial du consul français, ci~é ci-dessus. 



et qui, heureusement pour la ville, n'était pas dangereuse. Par 
,contre le côté algérien a réussi à faire couler beaucoup de bar­
-casses espagnoles (p. 32-33). 

10. De la même façon générale l'auteur présente la quatrième 
:attaque, le landemain, mardi, après le lever du soleil (p. 33). 

11. Mais c'était seulement l'attaque suivante des Espagnols 
c'est-à-dire la cinquième qui a vraiment surpris le côté algérien. 
Ils l'ont commencée à l'improviste, l'après-midi du même jour, 
-en donnant l'assaut à toutes les fortifications à la fois: ,,Les 
giaours bien cachés sous les forteresses ont commencé le bom­
bardement d'Alger. Les gazis aussi ont ouvert sur les infidèles le 
feu de leurs canons, connus pour leurs dimension 27 et disposés 
dans les parties supérieures et inférieures des mures" (p. 33-34). 
Mais ,,les ~bus, passant au-dessus des giaours, tombaient dans la, 

mer. Les giaours, profitant de l'occasion, se sont mis à bombarder 
la ville. Et· il n'y avait pas d'endroit en .Alger que les obus des 
infidèles n'auraient pas touché" (p. 34). 

Parmi les monuments détruits l'auteur énumère la mosqué du 
Pacha, le mausolée du Veli Dede et du cheik Abduna}:lman 
~a/alibi, Kasba et d'autres (p. 34). Au èours de cette attaque la 
J>Opulation civile a souffert aussi, entre autres les femmes, les 
ènfants et ceux que les autorités municipales, inconscientes de la 
force de frappe, n'ont pas évacués à temps dans les demeures àux 
.alentours de la ville. Pour ne pas exposer pour la deuxième fois 
cette population au danger on a proclamé l'ordre de Févacuation 
préventive et on a désigné des troupes et des patrouiÜes :pour 
la protéger 28 (p. 35). 

<P- 33) <l'..:Jj_,l _;1_;~ 0 :_) •:A.,: '-:' .,1.,;.,.... ~r l5<C< dl d)~J.,: .,)l_Ç 

j_,l ....::Jj_,I d)l_Ç ..:.,...\::JJ _, ..:.,...\:: .. _,I d)~J.>! '-5,:...) _))i. r:..i:J (5...\l..::.: .;j,,I 

(p. 34) ): . ..u~: .;.kl (5):_,k ..:., ')! _,I • ..:.,l.!. .::.-.b:. 

.... ::')!_, '-:' .>: . .) J.) ••::-7-'" '-5:,.._,; _,;L( yJ.f •:~J.) '-:' _,f ..:_,...\;Jj_,I d)l_Ç ) 1_,k r:..i: 

.c5.. 4A .,> _): e.i. d _;1 .;~ (> ..u~: .s:A.?.,.) ~A.,: .... ~i~A s::_')I _, ., • '-:' .,~t.... 0 :) ~A.,: 

• • (p. 34) (5...\ . .!._,.) '-5 .. ~A.>: d_;,lS- ~...\J. '-5.,. .J~ J'. ~·: 

27 Angelo Emo les mentionne également: Op. cit., p. 188. 
28 Le mémorial du consul françàis parle aussi de cet ordre proclamé 

-pour protéger la population civile (v. op. cit., p. 234). • 

59 

12. La situation défavorable des assiégés et la crainte de la 
défaite ont forcé le commandement à appeler le conseil pour 
discuter la nouvelle ligne de défense. Vu que les plus grands 
dommages ont été causés par les, chaloupes canonnières - on s'est 
posé la question essentielle: est-il possible de construire des plate­
formes sur les grosses chaloupes et y mettre des canons? Hag"i 
Mu}:Lammad, l'oracle dans cette question - a donné la réponse 
affirmative. ,,Il a fait venir immédiatement les chaloupes du 
navire de ligne et sur cinq parmi elles on a construit des plate­
formes et on a placé dès canons. [ ... ]Deux vieilles chaloupes 
bombardières ont été aussi refaites et sur chacune on a mis deux 
canons de 24 rafls et deux ... (illisible)" (p. 36-37). 

....::)Jj_,l '-:'.>:l.. ~_;'Î .: ... ,;I.) J: '-:'JJ_,:.Ç Jjll...:;.. df d.Y.:! 4.1:-.ll L.Sk-

(p. 36) (5...\.::..;l:l.. 1::...\~ 0-;-":-'Y. d_,:'. ~l ~.) lA:'.w [ ... ] '-:'J...\:I ~., __,-4_,1, 

(p. 37) ... '-:'J...\:.l ~_, .•. _;~_1 _, '-:'_,k r~l ....::_)_;: -_;.t> ~.) .j;l 

13. Les Espagnols ont attaqué pour la sixième fois mercredi, 
après le lever du soleil. .Alger a envoyé contre les Espagnols 10 fré­
gates et deux demi-galères suivies de 5 chaloupes canonnières et 
deux chaloupes bombardières. Et quand elles ont ouvert le feu 
sur l'ennemi et on commencé à jeter les bombes, les Espagnols 
,, ... surpris, ont renoncé au bombardement de la ville et des for­
tifications [et] ont dirigé le feu de leurs canons et leurs bombes 
contre lés chaloupes. Les balles ainsi que les bombes, passant 
au-dessus des gazis, tombaient près des fortifications (p: 38) 
[ ... ]Notre garnison de forteresse, cachée derrière les retranche­
ments et les meùrtrières, sout~naient les chaloupes par le fèu des 
canons et en jetant des bombes par-dessus les chaloupes" (p. 39). 

Le bilan de ce coinbat était optimiste pour .Alger: le feu des 
Espagnols n'a pas détruit les chaloupes et les dégâts dans les 
fortifications n'étaient pas importants non plus. • Aussi a-t-on 
décidé de construire sans délai 7 autres chaloupes canonnières et 
grâce à cela elles ont atteint le chiffre 12 (p. 39-40). 

.;._b( 0~)~_,k _, 0:) ~A.>! • )<\il, '-:'_,il~: ~)~J.>'. _, '-5:: ')! _, '-:' _,.!.l..::, '-51: . ...\:;· d )l_ç 

(>~! ..( • .!,.,.) '-:""::) ·)~J.>!· '-:'.>f ..:.,...\;_,.,j_,l. d)jli-.J_,I ô) ~A.>'.., lS):_,k (5..U~! 

(p. 38) 
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(''.-')_ • _ _,l;;J; ,j·-' );J ù..(;JjJl d) s.il, r'.j! -s)jli [.J.J! 0 .,).,). (_)y <ë.½ 

(p. 39) ":-'.Jkl ) ~A.J! ., ):_,k ":-'J..(j 

14. !e~di, les ~spagnols ont entrepris la septième attaque. 
?ette fo1s--e1 les gazis ont occupé les positions de front 29 ,,et quand 
Ils se sont rapprochés de l'objectif, ils ont ouvert sur les giaours 
le feu des ?anons en même temps et ils ont jeté des bombes (p. 41). 
[ ••• ]Les giaours, désorientés, tiraient tour à tour sur les chaloupes 
v~r~ la ville ou encore vers notre flotte. [ ... ]No~ frégates se son~ 
d1v1sées en deux ailes: l'une du côté de Bab al--wadï l'autre du 
c~té du n1ausolée d''.Abd al--~adir [ ... ]Et puisqu'il a ~lu ainsi au 
Dieu Suprême et par sa volonté divine, une balle de pierre a attèlnt 
la frégate du reïs Ibrahim Selanikli et [la frégate] a coulé immé-­
diat~ment. [ ... ] ~t une bombe a atteint aussi une chaloupe près 
de 1 arsenal, mais cette chaloupe, après avoir coulé, a émergé de 
nouveau. Et une autre bombe a touché notre navire de ligne en 
explosant à l'intérieur, mais elle n'a pas fait des dégâts importants. 
Voyant cette situation les giaours (p. 42) ont compris qu'avec 
leurs bombes ils n'atteindront pas la ville[ ... ] et ils se sont re­
tirés" ( 43 ). 

":-'_,kl _:;:_) ~A.J! J 0:):_,k 0..u:; J! -c!_JjJI d)l.< ";-'y~-l::. '':";~lv- )jli J.,1 

•:_l.:;_,., ~;I r'.j! .l.s-'., s:'.'1., .l.½ -c'.Jj_,I) s.i!, .LS" ":-'rl.:, )LS"., [ ... ] (p. 41) 

tSJU<A J! J d)" t5Jl_,Jf ":-'~-t.f).AÂA J! ":-'.J1.,1 J_,; J:_f) ,:;) (''.j! [ ... ] ":-'.Jkl 

~A>IJ:I LS.i(; :>(..., •J..(;., Jl.; .JJf L ... !., [ ... ] ":-'.JJ.,1 .;):.. .,_;_;Jk ..s'"" •:J JJl;;Jf ..(:C 

,;l ... J ~ J [ ••• ] ":-'.JJ .,1 J''<'. ;;j -?<>J-' ":-'_,.L( .;_....,IJ __;,lk •:A.J! J! ...: ... ,:,) ,:.L'J 

4:5" dx: r:.j:., J..(::..:1.,1 (!...,::.J .:....< J__,;)f ..(.! ":-'.JJ.,1 Jlj;I 4.A_,. ,:,JjJl s.:~ ... J o.) 

>'. ...,,L< J..(~.;·J J_rO J! 0.J~ ":-' _,J .,1 ,;):,. ..L'..'."'.I ci:5" ":-' _,J :1 • Jl~;I •:A~-__ /j., 
(p. 43) J..(~L(~ [ ••• ] ":-'J-'I ..sl;;c ...:(~.__,.:,_,., ':'°.J! .:y_, (p. 42) ":-'JJ.J(" JL-

15. Vendredi c'était le jovr de la huitième attaque. ,,Quand 
le jour s'est levé les giaours, mobilisant tovtes leurs forces, ont 
attaqué .Alger en mettant en tête de nouveau les brigantins et 
les bâtiments à un mât suivis des chaloupes canonnières (p. 43) 
[ ... ]Se trouvant à distance de plus d'une lieue de Ra's '.Amar 

29 Il s'agit probablement ici de ces chaloupes canonnières réc~m-­
ment construites, qui restaient à l'arrière pendant les bataill~s précé­
dentes. 
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ils ont ouvert le feu des canons et ils ont jeté des bombes en 
direction des chaloupes et de la ville[ ... ] A ce moment-là les gazis 
ont surpris les giaours en soutenant le combat. [ ... ]Les infidèles, 
ne pouvant plus continuer le bombardement et cherchant le salut, 
ont pris la fuite et ont regagné leurs bases. Les gazis ont attaqué 
alors leurs arrières et avançant toujours, se sont approchés de 
leur commandement en preparant contre eux les bombes et les 
canons. Quand les giaours ont vu cette situation, sans attendre 
ils ont ouvert sur les chaloupes le feu de canons disposés sur les 
ponts supérieurs et inférieurs du navire royal avec 80 canons" 
(p. 44). 

Et bien que, en fin de compte, les .Algériens ont manqué des 
munitions, néanmoins ,,ce jour-là beaucoup de chaloupes canon­
nières des infidèles ont coulé et deux - quoique endommagées -
ont été ramenées [au port] par les gazis" (p. 45). 

J! _, ~'.).x.<...,: -es-' ":-'JJ!.J -c'.).,..(5-- ~'.),·~; )., )LS" J_,l <S...J_,l c_l:.a 

<C'.JjJl LS:J j~ ":-' _, ..(:.l t5')il ..s:'.); .J'.";')I ''="; )-') _, ":-' J..('.l .; ...,k d .,1 ..s::.) LSL~'.-' 

~:.)!.Jk J ~..,, ':A.J! ":-'.J)JI J.:,-oJ~.j -C..,, "4[;;A ).c <..)"IJ [ ... ] (p. 43) o...\(.;·J Î.J'."A> 

-":-' _,..(:,!. d J(" ,k; _,! ) jlë J _,! [ ... ] • ..(; ..(l::.: ,;.kJ -c:_JjJl ..:..'. ')! _, _, -c'.JjJl ) s.i!i 

..s::).,x.< éJ_,..,,JJ-' sl:.r __:;.kl ":A.J! J-' )L< [ ... ] ":-'J..('.ll ÎJ'."A> <C:_JjJl_ d)L( 

":-'.,)., ":-'_,.:..,., ~'.) -') )jli J.,l ":-'_,l;;k -c..-lA✓ ":-'J..('.I ..(e ...: ... JJ_,..,, ..:;A)·J_,; 

Jl> .J! )L( J.,I )'...(l::.: ,;AJ..(;!. ":-'.Jk _, ~A.J! ,:'.JjJI d)l.( J.,1 ":-'.J.:.l:'. .,_;__k;lk;IA_,; 

":-'), •) s.i!i _}:..-_,J ., J:lf ":-' .J:•;·J )c 0 ..C.-5°' JI) J(~ ":-' _,k • A 0LC J _,I ":-' JJ} 

(p. 44) t5..(l::.: .;.kl 

. ..s;:_..(1.,1 ~')il J_,-G LS:..,, ,;\., L.Ss:;,1., ":-'.JJ.,1 J,), <S);_,'.";')i ,'."; d)L< 0..,<J.,1 

(p. 45) J.,_).::..;1 Jl;..,J .Jlj~ )jli . ..(Jl,. 

16. Ici l'auteur du manuscrit arrête sa description principale 
de la ,,sainte guerre" - comme il l'appelle lui-même. Mais il la 
complète par des remarques finales où il dit : ,, ... Les giaours se 
désespéraient de n'avoir pas pu bombarder .Alger et vendredi, du 
front de leurs bases ils ont jeté quelques bombes en direction 
d'.Alger, mais les bombes sont tombées dans la mer" (p. 46). Cela 
permet de supposer qu'après la huitième bataille, qui s'est dé-­
roulée vendredi matin, le côté espagnol a engagé le même jour 
encore une autre tentative du bombardement de la ville. Mais 
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cette tentative ne devait pas être bien dangereuse - le laconisme 
de l'information en témoigne. :Néanmoins, pour l'exactitude du 
compte, ?n a dù l_a con~idérer comme neuvième attaque 30 puisque 
le. chromqueur dit ceci pour terminer: ,,Les giaours, à neuf re­
~ri~es ont bombardé Alger et pendant une de ces attaques les 
fideles ont s~uffer~ beaucoup de peur. Mais en fin de compte [les 
Espagnols]_~ ont_ rien obtenu. Les giaours se sont arretés 11 jours 
et le douzieme Jour, samedi, ils ont pris le large" (p. 46-47). 

0..l;_,(JI é.L) ~ .. )" 0_,( ""'-~ J ....,_,1 ( •, ....:.-J..(" ( • ...(,4 • ., <1.. 'I .l,-
• • • • ._r·. . - U .rJ ... ..,: ._,, ;~ ..1901, 

(p. 46) .)..l::... .r-J., 4'..~.)., ..,..,_,kl ,.,,..)J <1.. .. _,, .)l..l,,. , _,.!. ; •. •1 ·-,.. 
'-'• y • .J, .J ./ ..). 

(p. 46) o..l;_) .A.l,. '-' <",._ J.A ~ .::.::1 o..L'..- ~ • • 1 ,, • J 'J. "l,-J J 
• ..., • _,.,..,_ .T- .).J•:O ~:.).)J ./ .J~' .J' .) J 

J _,( ..::...:-o.,( t?.~I uJI ':-'J..l:I .::...G 0_,< .1: uJI .J;L( JJIJ -...i.~ •.)§. _,Al J. 

(p. 47) .)..l~.:..<[ ... ] ~_;J.; 

* 
* * 

. La chronique présentée ci-dessus est une lecture extrêmement 
mtéressante et elle mérite d'être remarquée pour plusiems raisons. 
Pour ne pa_s oublier une des raisons essentielles rappelons que 
l'auteur était non seulement témoin des événements décrits mais 
aus_s,i ~ Y participait. En 1783 il prenait part à la défense d;Aiger 
assiege pa~ les Espagnols, le fait qu'il mentionne à là page 31 en 
~arnles s~ivantes: ,,Et moi :1ussi, indigne, [ce jour-la] j'ai fait 
feu 31 fois. d'un des canons du :Nouveau Fortin et 13 fois d'un 
autre". 

Il a terminé la rédaction de sa chronique ( qu'il a con1~en~é 
en 1784, apprès une attaque successive des Espagnols) le 1 sefer 
1199 

3
1, donc la période du temps, qui le sépare des événements 

qui nous intéressent, n'était pas longue - environ une anné et 

, 
30 

L'Encicloped~a Universal flustrada (vol. VII, p. 713) informe 
q? en ~ 78~ A~~omo Barcelo. a effectué 8 attaques pendant le siegè 
d Algei • D f P1 es le cal?ul fait dans la chronique turque citée ici,· on 
constate qu il Y _en avait_ 9. Le consul français donne le même chiffre 
dans son mémorial (op. cit., p. 231) en mentionnant qu'à la cinquième 
attaque quatre autres ont succédé. • · 

31 le 31. XII. 1784. 
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demi. Ce fait n'est pas sans importance parce que cela a permis 
à l'auteur d'écrire sa relation de façon vivante, directe et pitto­
resque. Des fois elle est involontairement naïve et cette naïveté 
se traduit par l'enregistrement des _informations qui n'out pas la 
même valeur qualificative; il y en a même qui sont tout à fait. 
insignifiantes. Mais de cette absence de retouche résulte une­
description sans prétention, spontanée, sincère. 

Si on veut juger la valeur de cette chronique comme source­
historique, il faut surtout répondre à la question suivante : quel 
est le résultat de la confrontation des informations puisées à la 
chronique tui·que avec les données historiques bien établies. En 
principe toutes les données concernant le déroulement de la guerre 
c'est-à-dire sa durée, nombre des batailles livrées, genre des unités 
navales (la flotte), pertes subies par Alger, surprise et manque de 
préparation du côté algéTien pour se defendre contre les chaloupes. 
canonnières espagnoles tout ceci est historiquement exact. De 
façon indirecte on peut le considérer co:m:me argument prouvant 
que d'autres informations concernr,nt p. ex. mobilisation ~n Al­
gérie, tactique du combat, évacuation de différents groupes de 
population, préparatifs fébriles des unités qui devaient cori'espondre 
aux chaloupes canonnières 32 - sont aussi exactes. 

Dans le texte analysé nous rencontrons relativement peu de 
chiffres. L'auteur ne nous donne pas p. ex. le nombre des victimes. 
du côté algérien ou espagnol. Tenant compte des remarques géné­
rales placées après les descriptions des batailles successives on 
peut déduire que les pertes dans la population à Algei· n'étaient 
pas grandes, les fortifications littorales n'ont pas été trop endom­
magées et la flotte non plus. La ville, elle-même, a souffert le plus. 
Comme l'auteur du :manuscrit dit: ,,il n'y avait pas d1endroit où 
les bombes des infidèles ne seraient pas tombées". Et bien que 
cette constatation peut paraitre exagérée, les données fournies par 
le consul francais nous forcent à évaluer ces dommages comme 
importants : plus de 400 :maisons, endroits commerciaux, mosquées,. 
mausolées et d'autres édifices 33

• 

32 Quand les Espagnols sont revenus une année plus tard et ont 
refait l'attaque, A.Iger avait à sa disposition environ 60 chaloupes, 
canonnières et bombardierès - v. Aperçu historique ... p. 64. 
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Il reste une question controverse: la date de l'arrivée de la 
flotte espagnole. L'auteur du manuscrit indique le 30 juillet 
,c'est-à-dire il retarde cette date d'une journée par rapport à la 
·date générelement admise du 29 juillet. Par conséquent la date 
•de la première attaque est aussi déplacée du 1-er août au 2 août. 
Par contre on est d'accord sur le fait que les Espagnols sont restés 
11 jours -l'auteur le mentionne en terminant la chronique et 
.cela correspond exactement à la période du 29 juillet au 9 août. 

En résumant ces remarques il parait utile souligner encore une 
fois que la chronique Tibr al-masbiï,k ff gihad-i guzat-i Gaza'ir 
wa'l-mulük constitue vraiment une très intéressante source orien­
tale relatant les événements de la deuxième moitié du XVIII; siècle. 

JAN CIOPINSKI 

FOLIA ORIENTALIA 
TOME XVIII 1977 

LE TRAITÉ DE BONS CONSEILS DE. YUNUS EMRE 

II. TRADUCTION ET REMARQUES (SUITE) 

De la patience 

269. Écoute, je [te] parlerai de la patience; 
prends la patience et rends tous les biens de ce monde! 

270. Car c'est la patience qui donne le bonheur; 
c'est la patience aussi qui mate tous les rebelles. 

271. Le bien c'est partout l'oeuvre de la patience; 
elle rend toujours libres et les siens et les autres. 

272. L'homme patient sera toujours heureux; 
ceux quj "possédèrent la patience seront grands. 

273. • On t'a parlé de ce Joseph Gz qui, dans un puits, 
avait passé tout un mois patiemment. • 

274. Quelle en était la profondeur, on ne le sait pas; 
la voix n'en sort guère, bien que Joseph crie. 

275. Il regarde en haut; le bord du puits est loin; 
tandis qu'en bas il n'y a que la pierre et la te1Te. 

276. Il crie, il crie - la voix ne sort pas; 
il cesse de crier - il ne peut faire venir personne. 

277. ,,Dieu! sans doute moi, Ton serviteur, j'ai commis quelque 
faute; 

à cause de quoi voilà ce qui m'arrive, à moi, Ton serviteur ... 
278. Puisque la terre est au-dessus de moi, où vais-je aller, 

et qu'obtiendrai-je si je ne suis point patient," 
279. Il le dit et ses yeux regardent en haut; 

des larmes intarissables coulent tel un torrent. 

62. Il s'agit bien entendu de Joseph biblique à qui, dans le Coran 
la sourate XII est consacrée. 

5 - Folia Orientalia, t. XVIII 


